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«Croyez en
la Bonne Nouvelle»,
nous est-il dit
dans l’Évangile.
Benoît XVI,
dans son ministère
de gardien de la foi
de ses frères nous invite
à passer cette année
la «porta fidei»,
la porte de la foi.
Dans notre Lettre, 
comment ne pas présenter 
pour commencer celle qui, 
pour nous, est l’exemple 
par excellence
de cette foi, Marie ?
Avec Elle, à vous
les associés de la
Médaille Miraculeuse, 
nous souhaitons une 
Bonne Année.
Que la grâce de la foi
nous soit maintenue,
et que nous gardions
cette foi comme un feu 
sacré à transmettre
pour le bonheur des 
générations présentes
et à venir !

Jean-Daniel Planchot
Aumônier et directeur national de

l’Association de la Médaille Miraculeuse

LA FOI DE MARIE
Jean-Daniel Planchot
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a première béatitude, rapportée dans l’Évangile et procla-
mée par Élisabeth, est celle de la foi : «Bienheureuse celle 
qui a cru à l’accomplissement des paroles qui lui furent dites 

de la part du Seigneur !» (Luc 1,45). «Oui, dit saint Augustin, Marie, 
en donnant son adhésion à la parole de l’Ange, a ouvert par sa foi le  
paradis aux hommes.»

Elle a vu son Fils dans l’étable de Bethléem, 
et elle crut qu’il était le Créateur du monde. 
Elle l’a vu fuir devant Hérode, et elle crut qu’il 
était le Roi des rois. Elle le vit naître, et elle 
crut qu’il était éternel. Elle le vit pauvre,
manquant du nécessaire, et elle le crut
souverain Maître de toutes choses. Elle le vit 
couché sur la paille, et elle crut qu’il était le 
Tout-Puissant. Elle observa qu’il ne parlait pas, 
et elle crut qu’il était la Sagesse infinie. Elle 
l’entendit gémir, et elle crut qu’il était la joie du 
paradis. Elle le vit enfin mourir crucifié,
rassasié d’opprobres, et tandis qu’autour 
d’elle, la foi vacillait dans tous les cœurs, elle 
persévéra dans la ferme croyance qu’il était 
Dieu. «Près de la croix de Jésus, sa Mère se 
tenait debout» (Jean 19,25).

«Marie était debout, dit saint Antonin, élevée
et soutenue par sa foi en la divinité du Christ, et 
attendant sans crainte sa prochaine résurrection.» 
Ce fut alors, s’écrie Albert le Grand, que «la foi
de Marie s’éleva au degré le plus sublime.
Les disciples sombrèrent dans le doute, seule
la sainte Vierge demeura ferme dans la foi». 
Par sa foi Marie mérite d’être la lumière,
«le flambeau des chrétiens» (saint Méthode).

Mais comment imiter le parfait modèle de notre 
foi, la bienheureuse Vierge Marie ? La foi est un 
don de Dieu et une vertu à mettre en pratique. 
Elle doit nous servir de règle, et pour croire 
et pour agir. C’est dans ce sens qu’écrit saint 
Jacques : «La foi sans les œuvres est morte» 
(2,26). Et saint Augustin insiste : «Vous 
dites : Je crois, credo, eh bien ! Faites ce 
que vous dites, et alors vous avez la foi.» ■ 

La Orana Maria
(Je vous salue Marie)

Paul Gauguin (1848-1903)
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